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receuoir le S. Baptefme. Le Pere le remercia & luy
fit entendre qu'vn tel prefent ne demandoit aucune
recompenfe.

Les mariages a la fagcon des Chreftiés paffent pour
des miracles chez les Infideles, c¢’eft vn ioug bien dur &
bien fafcheux aux hommes de chair. Les Chreftiens
s'y accommodent petit & petit. Lesieunes gensy ont
bien de la peine. Ceux qui ont la Foy plus forte
preflent les autres de les retarder iufques au prin-
temps que le Pere viendra en Miffion; & quand il eft
auec eux on recherche [247] ceux qui font en difpo-
- fition de fe lier enfemble, afin que cela fe faffe
deuant fon depart: les parens ont cette deuotion de
faire tenir leurs enfans debout dans la Chapelle, c’eft
a dire de les faire marier en face de I'Eglife. Et
pource que 1’efpoux & 1’efpoufe font debout 1'vn au-
prés de l'autre deuant le Preftre, s’ils veulent {fcauoir
quand quelqu'vn fe mariera, ils demandent quand on
le fera tenir debout a 1'Eglife.

Vn ieune gargcon & vne vefue eftans amenez 2a
I’Eglife pour fe marier, les publications eftoient
faites, il ne falloit plus que leur confentement en pre-
fence du Curé & des témoins; comme on le demanda
au garcon, il ne voulut iamais répondre. Le Pere
ferme fon liure, declare tout haut qu’il n'y a rien de
fait, qu’ils ne font point mariez, perfonne ne s’en
eftonne, chacun s’en retourne chez foy.

Vn Capitaine ne garda pas ce profond filence, car
comme on luy euft demandé fon confentement, &
qu’il 1'eut donné, fa femme comme plus vergon-
gneufe ne répondit pas affez vifte, il luy dit, Prenez
[248] garde a ce que vous direz, ie ne vous diflimule
point mes humeurs, ie fuis vo homme prompt &



